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NOTE DE TRADUCTION

Nous n'avons pas voulu alourdir la lecture des articles de Bernhard Waldenfels

par un appareil critique trop abondant. Les quelques termes dont la traduction

nous a semblé nécessiter un commentaire sont rassemblés dans la présente note.

1. Antwort, Response, Responsivität. À travers la notion de responsivité,
Waldenfels tente de faire passer en allemand une différence qui est mieux lisible

en anglais. La langue anglaise dispose en effet de deux mots : «answer», qui
désigne plutôt le contenu de la réponse donnée, et «response», qui qualifiera
plutôt le geste pratique du répondre en situation. L'allemand - comme le français

d'ailleurs - n'a pas cette ressource, ce qui implique parfois une certaine

ambiguïté autour du terme «Antwort», que Waldenfels remplace parfois par le

néologisme «Response» en allemand. Nous avons choisi de nous en tenir au
vocable français «réponse», laissant le soin au contexte d'en préciser à chaque
fois le sens. Le terme de «Responsivität» et l'adjectif «responsiv» sont par
contre systématiquement traduits par «responsivité» et «responsif».

2. Widerfahmis. Ce substantif, dérivant du verbe «widerfahren», signifie
quelque chose qui nous arrive et nous touche d'une façon particulière, comme
un accident ou une rencontre importante. La particule «widen>, qui signifie
«contre», amène l'idée d'une sorte de choc frontal avec un événement qui nous
arrive et nous affecte. «Événement» étant déjà utilisé pour traduire «Ereignis»,
nous avons donc traduit «Widerfahmis» par «ce qui nous arrive contre.»

2. Abgrenzung, Eingrenzung Ausgrenzung. L'«Abgrenzung» est l'action
de tracer une limite, de délimiter. Waldenfels souligne par ce terme l'extériorité
entre l'action de délimiter et son résultat. Il distingue le couple «Eingrenzung»
et «Ausgrenzung» («inclusion» et «exclusion») pour mettre en évidence un

processus de délimitation qui ne vient pas de l'extérieur mais surgit à même le

domaine sur lequel opère cette délimitation.

3. Leib, Körper, Leibkörper. Cette terminologie est reprise aux Ideen II de

Husserl. Le Körper est le corps dans son extériorité objective, par opposition au

Leib, le corps vécu de l'intérieur et par lequel nous faisons l'expérience d'un
monde. Nous avons suivi la traduction classique qui distingue le corps du corps
propre. Quand le contexte le permet, nous avons parfois traduit «Leib» par «mon

corps» afin de simplifier l'expression. Quant au Leibkörper, également utilisé
dans les Ideen II, il nous rappelle que le corps propre ne s'épuise pas dans son
intimité de corps vécu mais qu'il possède aussi une dimension de chose objective,
une certaine étrangeté.
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